
www.barpa.eu

REPRISE DE TRAVAUX DANS LES RÉSEAUX STRUCTURÉS :
COÛTS CACHÉS, CAUSES ET COMMENT LES ÉVITER
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Comment les décisions techniques impactent les performances, les coûts et la certification, et comment
garantir une infrastructure fiable dès le départ

Le coût invisible qui compromet les projets réseau
La reprise de travaux dans les réseaux structurés est l’un des coûts les plus invisibles et les plus pénalisants
dans les projets d’infrastructure. Lorsqu’une installation doit être corrigée après son exécution, l’impact va
bien au-delà de l’aspect technique : il se traduit par une perte de marge, des retards sur chantier, une
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consommation supplémentaire de ressources et un risque accru dans la relation avec le client.

Dans les environnements de câblage structuré, qu’il s’agisse de cuivre ou de fibre optique, ce phénomène
est souvent sous-estimé lors de la phase initiale. Il n’apparaît pas dans le budget, mais se manifeste plus
tard sous forme de défaillances, d’interventions correctives et de difficultés lors de la certification. En
pratique, la reprise de travaux compromet non seulement les performances du réseau, mais aussi l’efficacité
opérationnelle et la durabilité du projet.

Qu’est-ce que la reprise de travaux dans les réseaux structurés?
La reprise de travaux désigne la nécessité de corriger, remplacer ou refaire certaines parties d’une
infrastructure après son installation. Dans la plupart des cas, elle résulte d’erreurs de conception,
d’incompatibilités entre composants ou de défauts d’exécution.

Elle est rarement la conséquence d’une seule erreur. Au contraire, elle tend à résulter de l’accumulation de
décisions prises tout au long du projet, souvent guidées par des critères à court terme, comme la réduction
du coût initial ou l’intégration de solutions sans validation globale.

Ces décisions introduisent des fragilités qui peuvent ne pas être visibles au départ, mais qui deviennent
évidentes en phase d’exploitation, à travers des défaillances intermittentes, des performances irrégulières et
des difficultés lors de la certification du réseau.

Impact de la reprise de travaux : temps, coût et confiance
L’impact de la reprise de travaux se manifeste selon trois dimensions critiques.

La première est le temps. La nécessité de revenir sur site pour diagnostiquer et corriger les problèmes
mobilise des ressources techniques qualifiées et compromet la planification de nouveaux projets, réduisant
ainsi la productivité globale des équipes.

La deuxième est le coût. Les charges associées à la reprise de travaux, notamment le remplacement de
matériaux, les heures techniques non prévues, la logistique supplémentaire ou les pénalités contractuelles,
sont dans la plupart des cas irrécupérables. Leur effet cumulé se traduit par une érosion directe de la marge
du projet.

Enfin, la confiance. Une infrastructure qui nécessite des corrections donne une impression de manque de
robustesse technique. Même après la résolution des problèmes, la perception du risque demeure, affectant
la relation avec le client et la réputation du fournisseur.
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Principales causes de reprise de travaux dans les réseaux structurés

Compatibilité entre composants : l’erreur invisible
Les performances d’un réseau structuré ne dépendent pas uniquement de la qualité individuelle des
composants, mais du comportement du canal dans son ensemble, incluant câbles, connecteurs, panneaux de
brassage et cordons de brassage.

De petites incompatibilités entre ces éléments peuvent compromettre des paramètres critiques tels que le
NEXT ou le Return Loss, entraînant des échecs de certification, une perte de performance et une instabilité
dans le temps. Ce type de problème est particulièrement difficile à détecter au début, car il ne se manifeste
pas toujours immédiatement.

C’est précisément pour cette raison que les solutions développées comme un système complet tendent à
offrir une meilleure prévisibilité des performances. En équilibrant tous les éléments du lien permanent, le
fabricant parvient à optimiser le comportement électrique et mécanique du canal, en réduisant la variabilité
et en augmentant la marge de certification.

Lorsque cet équilibre est rompu, par exemple par la combinaison de composants de différents fabricants, le
risque de résultats incohérents augmente. Dans les scénarios multimarques, un défi supplémentaire apparaît
: la difficulté d’attribuer la responsabilité technique. Face à des marges réduites ou à des échecs de
certification, il devient complexe d’identifier l’origine du problème, ce qui complique sa résolution et
prolonge la reprise de travaux.

Certification par des laboratoires indépendants
La validation par des organismes indépendants constitue un élément essentiel pour garantir la fiabilité
d’une solution. Des laboratoires reconnus à l’international, tels que 3P, BASEC, Force Technology, UL, VDE
ou TÜV, réalisent des essais rigoureux qui vérifient la conformité et les performances des systèmes.

Ces certifications garantissent que les produits conservent des niveaux de performance conformes aux
normes dans le temps. Plus qu’une formalité, elles constituent une vérification externe et impartiale,
réduisant le risque de non-conformité sur chantier et augmentant la prévisibilité des résultats.

Exécution non spécialisée
Même avec une bonne conception et des matériaux adaptés, l’exécution a un impact direct sur le résultat
final. Les installations réalisées par des équipes sans formation spécifique ont tendance à présenter des
défauts au niveau des terminaisons, un non-respect des bonnes pratiques et des difficultés lors de la
certification.

À l’inverse, les équipes certifiées par le fabricant suivent des procédures validées et connaissent en détail
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les spécifications de la solution. Cela se traduit par une installation plus cohérente, un taux d’erreur plus
faible et l’accès à des garanties étendues, pouvant atteindre 25 ans pour les systèmes complets.

Décision basée sur le coût initial
La pression visant à réduire l’investissement initial conduit souvent au choix de solutions apparemment plus
économiques. Cependant, cette approche ignore l’impact sur l’ensemble du cycle de vie de l’infrastructure.

Les solutions à moindre coût peuvent présenter une probabilité de défaillance plus élevée, nécessiter
davantage de maintenance et augmenter le risque de reprise de travaux. Lorsqu’on les analyse sous l’angle
du coût total de possession, il devient évident que l’option la moins chère n’est pas toujours la plus efficace.

Comment éviter la reprise de travaux dans les infrastructures réseau
Éviter la reprise de travaux commence dès la phase de conception. Une approche basée sur le système, dans
laquelle tous les composants sont conçus pour fonctionner ensemble, permet de garantir compatibilité,
stabilité et performances constantes dans le temps. Cette approche simplifie également le processus de
certification et réduit considérablement le risque opérationnel sur chantier.

Le choix de l’installateur est tout aussi déterminant. Des équipes qualifiées et certifiées garantissent le
respect des spécifications techniques et des bonnes pratiques d’installation, contribuant directement à la
fiabilité de l’infrastructure.

Un autre facteur critique est l’alignement avec les normes dès le départ. La certification ne doit pas être
considérée comme une étape finale, mais comme une exigence qui oriente l’ensemble des décisions
techniques.

Enfin, l’évaluation du coût total de possession permet une analyse plus réaliste de la solution. Prendre en
compte la durabilité, la maintenance et le risque de défaillance est essentiel pour réduire les coûts cachés
et garantir un investissement durable.

Durabilité dans les réseaux structurés
La réduction de la reprise de travaux est directement liée à la réduction des déchets. Des infrastructures
bien conçues et correctement installées présentent une plus grande durabilité, nécessitent moins
d’interventions et consomment moins de ressources au fil du temps.

Dans ce contexte, la durabilité cesse d’être un concept abstrait et devient une conséquence directe de
décisions techniques bien fondées.
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Conclusion : éviter la reprise de travaux est une décision de conception
La reprise de travaux dans les réseaux structurés n’est pas inévitable. Dans la plupart des cas, elle résulte de
décisions qui auraient pu être évitées dès la phase de conception.

La combinaison de solutions compatibles, d’une validation par des organismes indépendants et d’une
exécution qualifiée permet de réduire considérablement les risques et de garantir les performances de
l’infrastructure dans le temps.

Au final, le véritable coût d’un réseau ne réside pas dans son installation, mais dans les corrections qui
deviennent nécessaires lorsque les décisions initiales ne sont pas les plus appropriées.

Parlez à notre équipe
Si vous évaluez une nouvelle infrastructure réseau ou souhaitez réduire le risque de reprise de travaux dans
vos projets de câblage structuré, il est pertinent d’analyser la solution comme un système complet.

Parlez à notre équipe technique afin d’évaluer l’approche la mieux adaptée à votre projet et de garantir une
infrastructure prête à répondre aux exigences de performance, de certification et de fiabilité dès le premier
jour.


